Leçon 3      La fournaise ardente 
Sabbat après-midi  9 octobre 
Dieu avait permis que la lumière venant directement des cieux brille sur le roi Nebucadnetsar,  et pour un court moment il avait été influencé par la crainte de Dieu. Mais plusieurs années de prospérité avaient rempli son cœur d’orgueil et il avait oublié de reconnaître le Dieu vivant en tant que tel.  Il continua à adorer ses idoles avec un zèle croissant.


Avec les trésors acquis à la guerre, il fit une statue en or pour représenter celle qu’il avait vu dans son rêve.  Il plaça l’idole dans la plaine de Dura et ordonna à tous les dirigeants ainsi qu’à son peuple de l’adorer, sous peine de mort.  Cette statue mesurait environ 30 mètres de haut et 3 mètres de large, et aux yeux de ce peuple idolâtre, elle était d’apparence magnifique et imposante.  Un ordre fut publié déclarant que tous les officiers du royaume devaient se rassembler pour la dédicace de la statue, et au son des instruments de musique, chacun devait se prosterner et l’adorer.  Celui qui désobéirait à cet ordre serait immédiatement jeté au milieu d’une fournaise ardente.  
The Sanctified Life, pp 36, 37.


Les leçons que nous pouvons apprendre de la loyauté des captifs hébreux envers Dieu et sa loi ont une influence directe et vitale sur notre expérience dans ces derniers jours.  Le témoignage que nous devons rendre doit être différent de celui que nous avons déjà donné et que nous devrons rendre en des temps difficiles.  Dans le but d’impressionner les idolâtres avec la puissance et la grandeur du Dieu vivant,  nous, en tant que ses serviteurs, devons révéler notre propre révérence envers Dieu.  Nous devons montrer clairement qu’il est le seul objet de notre adoration et de nos louanges et qu’aucune considération, pas même la préservation de la vie, pourrait nous induire à faire la moindre concession à l’idolâtrie.


La vaine gloire et l’oppression que poursuivait le roi païen Nebucadnetsar se manifestent et vont continuer à se manifester de nos jours.  L’histoire va se répéter.  A ce moment-là, le test sera sur la question de l’observation du sabbat. L’univers céleste contemple ceux qui piétinent la loi de Jéhovah, annulant ainsi le mémorial de Dieu, ce signe qui le lie à ceux qui gardent les commandements de Dieu.  Ce sabbat devient quelque chose qui doit être méprisé, alors qu’un sabbat rival (le dimanche) est exalté, comme la grande statue d’or dans la plaine de Dura.  Des hommes professant être chrétiens diront au monde d’observer ce faux jour de Sabbat qu’ils ont inventé.  Tous ceux qui refusent de se soumettre seront placés sous des lois oppressives.  Ceci est le mystère de l’iniquité, le moyen employé par les agences sataniques, mises à exécution par l’homme pécheur.   
The Youth Instructions, July 12, 1904.

Dimanche 10  octobre :  La Statue d’Or

Bien que ce rêve merveilleux ait causé un remarquable changement des idées et des opinions du roi Nebucadnetsar, son âme ne fut pas purifiée, par la puissance transformatrice de Dieu, de l’orgueil, des ambitions mondaines et du désir d’auto exaltation.  La naissance et la chute des royaumes qui allaient succéder à Babylone lui avaient été décrits par le prophète avec précision ; mais au lieu d’apprécier la conviction concernant la chute de tous les royaumes terrestres et la grandeur et la puissance du royaume de Jehovah, le roi, après sa première impression, pensa uniquement à sa propre grandeur. Il étudia comment il pouvait tourner ce rêve à sa propre exaltation et à son honneur personnel.  Certes, il eut de longs commentaires sur l’interprétation apportée par Daniel. Mais ce sont les paroles : (C’est toi qui es la tête d’or" qui produisirent le plus grand effet sur ses pensées .  Ces mots l’impressionnèrent tellement que ses experts, qui n’avaient pas été capables de lui expliquer son rêve, proposèrent qu’il fasse une reproduction de la statue de son rêve, et qu’il la place de façon à ce que tous puissent voir la tête d’or qui était une représentation de son royaume.   

Ceci plut au roi.  Son orgueil et sa vanité s’accrurent à la pensée qu’il pourrait être si important ; et il résolut qu’au lieu de copier simplement l’image qu’il avait vue, il ferait une image qui serait encore plus grandiose.  Son idée était que toute l’image représente la grandeur de Babylone.  Par conséquent ce qui avait été dit concernant les royaumes suivants devait être effacé de son esprit ainsi que de l’esprit de ceux qui avaient entendu la narration du rêve,  grâce à la splendeur  de la statue qu’il allait fabriquer.  Cette statue ne devait pas se détériorer en valeur de la tête aux pieds, comme celle qu’il avait vue, mais devait être entièrement composée du métal le plus précieux.

Dieu avait parlé clairement à Nebucadnetsar concernant Son royaume. "Dans le temps de ces rois", dit Daniel, "le Dieu des cieux suscitera un royaume qui ne sera jamais détruit, et ce royaume ne passera pas sous la domination d’un autre peuple ; il pulvérisera et anéantira tous ces royaumes et lui-même subsistera éternellement …. Le rêve est véritable, et son explication digne de confiance."

Le roi avait reconnu la puissance de Dieu en disant : "En vérité votre Dieu est le Dieu des dieux et le Seigneur des rois, et il révèle les mystères."  Mais malgré cette déclaration, il s’unissait maintenant aux hommes qu’il avait un jour condamnés à mort et déshonora Dieu.  Il avait voulu faire mourir ces hommes, parce qu’il avait discerné leurs tromperies et parce qu’il était convaincu que leur savoir n’avait pas la puissance qu’il avait supposé ; et ils avaient été sauvés d’une mort cruelle grâce à l’intercession de Daniel.  Maintenant, il se joignait à eux pour faire des plans afin d’élever cette statue.  Ainsi, la lumière du ciel servirait son orgueil et l’exalterait.  Ce royaume de Babylone serait représenté comme étant le royaume qui détruirait tous les autres royaumes, et qui subsisterait éternellement. On ferait tout ce qui est possible pour fabriquer une statue qui représenterait Babylone comme éternelle, indestructible, et toute puissante – un royaume qui durerait éternellement 
– Signes des Temps, 29 Avril 1987.

Lundi  11 octobre :  Trois Hébreux défient le roi.

Le jour-dit arrive, et la vaste foule est rassemblée. Le roi apprend que trois Hébreux qu’il avait établis sur la province de Babylone, refusent d’adorer la statue.  Ce sont les trois amis de Daniel : Chadrak, Méchak, et Abed-Nego.  Rempli de rage, le monarque les appelle devant lui, leur montre la fournaise ardente et les avise de la punition qui sera la leur s’ils refusent d’obéir à sa volonté.


Tous les monarques couronnés de la terre n’auraient pas pu détourner ces hommes de leur alliance avec le grand Dirigeant des nations.  Ils avaient appris de l’histoire de leurs pères que la désobéissance à Dieu apporte le déshonneur, le désastre et la ruine, que la crainte de l’Eternel n’est pas seulement le commencement de la sagesse, mais aussi le fondement de la vraie prospérité.  Ils regardaient avec calme la fournaise ardente et la foule idolâtre.  Ils firent confiance à Dieu.  Il ne les abandonnera pas maintenant.  Leur réponse est respectueuse, mais décidée. -"Sache ô roi, que nous ne servirons pas tes dieux et que nous n’adorerons pas la statue d’or que tu as dressée."


Le tyran orgueilleux est entouré par ses hommes haut-placés, les officiers du gouvernement et l’armée qui a conquis les nations ; tous sont unis pour l’applaudir d’avoir la sagesse et la puissance des dieux.  Au milieu de cette scène imposante se tiennent les trois jeunes Hébreux, toujours persistants dans leur refus d’obéir au décret du roi.  Ils avaient obéi aux lois de Babylone tant que celles-ci n’entraient pas en conflit avec la volonté de Dieu ; mais ils ne se détourneraient pas d’un cheveu du devoir qu’ils devaient à leur Créateur. 
– Review and Herald, 1er Février 1881.


Daniel et ses compagnons avaient bonne conscience en rapport avec Dieu. Mais on ne garde pas une bonne conscience sans que l’on doive lutter.  Par quel test les amis de Daniel ont dû passer lorsqu’ils ont été obligés d’adorer la grande statue fabriquée par le roi Nebucadnetsar dans la plaine de Dura!  Leurs principes leur interdisaient de rendre hommage à cette idole parce que c’était un rival du Dieu des Cieux.  Ils savaient qu’ils devaient à Dieu chaque faculté qu’ils possédaient, et bien que leurs cœurs soient pleins de sympathie pour tous les hommes,  ils avaient l’aspiration de se montrer entièrement  loyaux envers Dieu.  Pour remplir les ordres du roi et de ses conseillers exigeant qu’ils acceptent l’édit royal, ils avaient en réserve les arguments les plus éloquents.  La demande leur apparut méprisable.  Avec leur compagnon Daniel, ils avaient prié et jeûné pour qu’ils puissent comprendre le rêve que Dieu avait donné au roi.  Le Seigneur avait entendu leurs cris, et avait donné à Daniel la sagesse pour interpréter le rêve ; et grâce à cela leur vie et celle des astrologues et magiciens avaient été sauvées.  Et maintenant, ces mêmes hommes qui avaient échappé à la mort à cause de la grâce de Dieu envers ses serviteurs, étaient dirigés par l’envie et la jalousie pour confirmer le décret concernant l’adoration de la statue d’or.
 – Manuscript Releases, vol 19 p. 119.

Mardi 12 octobre : Le combat ardent

La fureur du roi ne connut plus de borne.  Dans toute la grandeur de sa puissance et de sa gloire, le fait d’être défié d’une telle manière par les représentants d’une race méprisée et captive, était une insulte que son esprit fier ne pouvait supporter.  Il commanda que la fournaise soit chauffée sept fois plus que d’habitude.  Et les exilés Hébreux y furent jetés sur-le-champ.  Les flammes étaient si ardentes que les hommes qui avaient jeté les Hébreux furent mortellement brûlés.
 -  The Youth’s Instructor,  April 26, 1904.

 
Le roi déclara aux trois jeunes Hébreux : "Vous vous prosternerez et vous adorerez la statue que j’ai faite.  Si vous ne l’adorez pas, vous serez jetés à l’instant même au milieu d’une fournaise ardente.  Et quel est le dieu qui vous délivrera de ma main ? " (Dan. 3 :15c).  Les jeunes gens dirent au roi :  "Nous n’avons pas besoin de te répondre là-dessus.  Si cela doit être, notre Dieu que nous servons peut nous délivrer : il nous délivrera de la fournaise ardente et de ta main, ô roi.  Sinon, sache ô roi, que nous ne servirons pas tes dieux et nous  n’adorerons pas la statue d’or que tu as dressée." (Dan. 3 :16c –18).  Ces fidèles jeunes gens furent jetés dans le feu, mais Dieu manifesta sa puissance pour délivrer ses serviteurs.  Un être ayant l’apparence du Fils de Dieu marcha avec eux au milieu des flammes, et quand on les en retira, pas même l’odeur du feu n’était sur eux.


Ainsi ces jeunes gens, habités par le Saint-Esprit, déclarèrent à la nation entière leur foi que Celui qu’ils adoraient était le seul Dieu vrai et vivant.  Cette démonstration de leur foi fut la plus éloquente démonstration de leurs principes.  Pour toucher les idolâtres de la puissance et de la grandeur de ce Dieu vivant, ses serviteurs durent révéler leur propre révérence envers Dieu.  Ils durent rendre évident qu’Il est le seul objet de leur honneur et de leur adoration, et qu’aucun prétexte, pas même la conservation de la vie elle-même, ne peut les induire à faire la plus petite concession à l’idolâtrie.  Ces leçons ont une portée directe et vitale sur notre expérience pendant cette époque des derniers jours. 
– In Heavenly Places, p. 149  MS 16, 1896.


Se prosterner alors que nous prions Dieu est la bonne attitude à adopter.  Cet acte d’adoration fut exigé des trois Hébreux captifs à Babylone.  Lors de la dédicace de la statue d’or représentant le roi de Babylone, statue dressée par Nebucadnetsar, un héraut cria d’une voix forte : "Voici ce qu’on vous ordonne,  peuples, nations, hommes de toutes langues ! Au moment où vous entendrez le son du cor, de la flûte, de la cithare, de la sambuque, du psaltérion, de la cornemuse et de toutes sortes d’instruments de musique, vous vous prosternerez et vous adorerez la statue d’or qu’a dressée le roi Nebucadnetsar.  Quiconque ne se prosternera pas et n’adorera pas sera jeté à l’instant même au milieu d’une fournaise ardente.  C’est pourquoi, au moment où tous les peuples entendirent le son du cor, de la flûte, de la cithare, de la sambuque, du psaltérion et de toutes sortes d’instruments de musique, tous les peuples, les nations, les hommes de toutes langues se prosternèrent et adorèrent la statue d’or qu’avait dressée le roi Nebucadnetsar. "
(Daniel  3 : 4 – 7).


L’acte de fléchir les genoux devant la grande statue était compris comme étant un acte d’adoration.  Mais un tel acte est un hommage qui ne devrait être rendu qu’à Dieu seul, le Souverain du monde, Celui qui règne sur l’univers. Et ces trois Hébreux refusèrent de faire un tel honneur à quelqu’idole que ce soit, bien qu’elle soit faite d’or pur.  En agissant ainsi ils auraient montré que leur intention  était bien de s’incliner devant le roi de Babylone  Refusant de faire comme le roi l’avait commandé, ils subirent la punition prévue et furent jetés dans la fournaise ardente.  Mais Christ vint en personne  marchant avec eux dans le feu, et ainsi il ne leur arriva aucun mal. 
– Manuscript Releases, Vol 21, pp.  59, 60.
Mercredi 13 octobre :  Un être semblable au fils de Dieu


Avoir de vrais principes chrétiens entraîne toujours des conséquences.  La question n’est pas de savoir : " Qu’est-ce que les gens penseront si je fais ceci ?", ni "comment mes perspectives mondaines seront-elles affectées si je fais cela ? "  Les enfants de Dieu ont pour seul objectif de savoir ce Dieu  voudrait qu’ils fassent pour que leurs œuvres le glorifient.  Le Seigneur répand abondamment sa grâce divine afin que les cœurs et les vies de ceux qui le suivent, les dirige et qu’ils soient comme des lumières qui brillent dans le monde.


Ces Hébreux fidèles possédaient de grandes capacités naturelles ; ils avaient joui de la plus haute culture intellectuelle, et occupaient maintenant des positions d’honneur ; mais ils n’oublièrent pas Dieu.  Leurs forces étaient soumises à l’influence transformatrice de la grâce.  Par leur intégrité, ils louèrent Celui qui les avait appelés des ténèbres pour les mener vers la merveilleuse lumière.  Grâce à leur miraculeuse délivrance, la puissance et la majesté de Dieu furent manifestées devant cette grande assemblée.  Jésus se tint à leurs côtés dans la fournaise ardente, et la gloire de sa présence convainquit le fier roi de Babylone que ce ne pouvait être personne d’autre que le Fils de Dieu.  La lumière du ciel avait brillé à travers Daniel et ses compagnons jusqu’à ce que leurs associés comprennent la foi qui ennoblissait leurs vies et embellissait leurs caractères.  Par la délivrance de ses fidèles serviteurs, le Seigneur déclare qu’ils se tient aux côtés de l’opprimé, et renverse toutes les puissances terrestres qui foulent aux pieds l’autorité du Dieu des cieux. 
– The Youth’s Instructor,  April 26, 1904.
De son trône, le roi regarda.  Il s’attendait à voir que les hommes qui l’avaient défié soient complètement détruits.  Mais ses sentiments de triomphe changèrent soudainement.  Les nobles qui se tenaient près de lui virent son visage pâlir alors qu’il se levait de son trône pour aller regarder intensément dans les flammes éblouissantes. Alarmé, le roi se tourna vers ses conseillers et demanda : "N’avons-nous pas jeté au milieu du feu trois hommes liés ?…  Eh bien ! je vois quatre hommes sans liens, qui marchent au milieu du feu et qui n’ont pas de mal ;  et l’aspect du quatrième ressemble à celui d’un fils des dieux". (Dan. 3 :24-25) – Note du traducteur : le contexte (verset 12c, 14c et 18) exclut que cela soit "un fils des dieux".  Le nom de Dieu, en hébreu, pouvant avoir une terminaison plurielle, il s’agit ici du "Fils de Dieu".


Comment un roi païen savait-il à quoi ressemblait le Fils de Dieu ?  Les captifs Hébreux qui remplissaient des positions de confiance à Babylone avaient présenté devant lui la vérité dans leur vie et leur caractère.  Quand on leur avait demandé une raison pour leur foi, ils l’avaient donnée sans hésitation.  De manière claire et simple ils avaient présenté les principes de la justification en enseignant ainsi ceux qui étaient autour d’eux à propos du Dieu qu’ils adoraient.  Ils avaient parlé du Christ le Rédempteur qui devait venir ; et sous la forme du quatrième homme au milieu du feu, le roi reconnut le Fils de Dieu. 
– Conflict  and Courage, p. 252 pp. 508 – 513, extraits.
Jeudi 14 octobre : Changement dans l’esprit de Nebucadnetsar.

Quand Dieu se manifeste lui-même aux fils des hommes, une puissance invisible parle à leur âme.  Ils se sentent en présence de Celui qui est infini.  Devant sa majesté, rois et nobles tremblent et reconnaissent que le Dieu vivant est au-dessus de toute puissance terrestre.

Avec des sentiments de remord et de honte, le roi Nebucadnetsar s’exclama : "Vous serviteurs du Très-Haut, sortez et venez " (Verset 26).  Et ils obéirent, montrant  à la vaste multitude qu’ils n’étaient pas blessés, et n’ayant même pas l’odeur du feu sur leurs vêtements.  Ce miracle produisit un net changement sur l’esprit du peuple.  La grande statue d’or, dressée avec tant de pompe fut oubliée.  Le roi publia un décret ordonnant que quiconque parlerait inconsidérément contre le Dieu de ces hommes devait être mis à mort" parce qu’il n’y a aucun autre Dieu qui puisse délivrer comme lui." 
–The Sanctified Life p.  38, 39.

Prophètes et Rois p. 389 lignes 5 à 11, puis depuis le haut de la page 390 jusqu’à 7 lignes avant la fin de la page)

Vendredi 15 octobre   
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